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Techniciens et acteurs

Réalisation et scénario de Bong Joon-Ho

Musique de Lee Byung-Woo

Interpétation : song-Ho (Gang-Du), Byeon Hee-Bong (Hee-Bong), Park Hea-Il (Nam-Il), Bae Doona (Nam-Joo) et Ko Ah-Seong (Hyun-Seo).

L’acteur

Bong Joon-Ho est né le 1 octobre 1963. C’est grâce aux « Memories of murder » que son cinéma accède à une visibilité internationale. Ancien étudiant en sciences-locales il débute par le cinéma indépendant (notamment avec « Barking Dogs Never Bite »). En 2006, « The Host » lui permet d’accéder à la notoriété. Son dernier film, « Mother » se rapproche du film précédent. On y retrouve le combat d’une famille pour retrouver un être perdu, à travers la confiance, le soutien et la solidarité.

Le film 

L’histoire se passe à Séoul en 2006. Hee-Bong, patriarche d’une petite famille tient un snack au bord de la rivière Han où il vit avec ses deux fils (Gang-Du et Nam-Il) et sa fille (Nam-Joo).  Tous couvent de leur amour la petite Hyun-Seo (fille de Gang-Du dont la mère a déserté le foyer depuis longtemps).

Un jour, un monstre non identifié surgit de la rivière et sème la panique laissant derrière lui des centaines de morts. La petite Hyun-Seo est enlevé par le monstre sous les yeux de son père. La famille de Hee-Bong vient de perdre ce qu’elle a de plus cher et décide de partir en croisade contre cette créature.

Aurore BERNARD – Coralie BOUZAC – Clara FAGALDE (2ème 2)

Notre avis

Quand on a regardé le film, au début, on s’attendait à avoir un peu de frissons et non ! Ce film nous a paru être un message sur la stupidité américaine envers d’autres pays pour leurs essais de produits, un poisson légèrement mutant, une famille où chacun est important, une belle réalisation pour un film coréen, tout ces personnages donnent l’impression d’être d’un autre monde. Réalité ou fiction ? A vous de juger. A voir sans peur.

Le film a ainsi été salué en Corée du Nord comme une critique contre la présence de troupes américaines en Corée du Sud.

Interrogé par le magazine Première, le réalisateur Bong Joon-Ho reconnaît le caractère contestataire du film en espérant que ce n’est pas un film anti-américain.

De fait, la narration brode à partir d’un accident réel survenu en 2000. Ainsi, le film a incité les écologistes du sud qui ont demandé une enquête sur la pollution causée au pays par les bases militaires américaines. Albert Mc Farland, un entrepreneur de pompes funèbres travaillant pour les forces américaines en Corée, qui aurait ordonnée en 2000 le déversement de formaldéhyde dans la rivière Han qui traverse Séoul, avait été condamné à deux ans de prison et mis en liberté sous caution.
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